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Özet

Bu makale, Nazi işgali altındaki Paris'in üç şiirde yer alan imgelerde nasıl eanlandırıldıgını
araştırmaktadır. Paul Eluard'ın Courage (Cesaret), Andre Chenneviere'in Paris Occupe (Paris
İşgal Altında) ve Robert Desnos'un Le VeUleur du Pont-Au-Change (Pont-Au-Change Bekçisi)
adlı şiirleri bu amaçla ineelenmiştir.Y enilen ama onurunu ve direncini yitirmeyen bir kenti
anlatan bu üç şiir, II. Dünya Savaşı sırasında Nazi işgaline ugrayan Paris'i birbirine çok benzeyen
imgelerle resmetmektedir. Üç ozan da Nazi vahşetinin hüküm sürdügü kenti, açlık, sefalet ve
eziyet çeken mutsuz sakinleriyle çizmekte, ancak yarattıkları ışıklı imgelerle ve işledikleri
aydınlık gelecek temalarıyla, hemşehrilerinin kurtuluş umutlarını ve direnme azimlerini
anlatmaktadırlar. Bu üç direniş şiirindeki imgeler birbirlerinin içinde erimekte, bir kurtuluş
destanının adeta bir bölümünü oluşturmaktadırlar.

Anahtar Sözcükler: Paris. Nazi İşgali, Direniş Şiiri. Eluard, Desnos. Chennevi~re, İmgeler

Abstract

This article examines how Nazi-oeeupied Paris is represented in the images of three poems.
The three poems are Paul Eluard's Courage (Courage), Andre Chenneviere's Paris Occupe
(Oeeupied Paris) and Robert Desnos's Le VeUleur du Pont-Au-Change (Guard of Pont-Au-
Change). These poems deseribe a defeated yet dignified and resisting eity; draw similar images

of oeeupied Paris. Eaeh of the poets pieture the eity that is under the Nazi terror with images of
hunger, misery and unhappiness, yet deseribe the hopes of salvation and wills of resistanee by
means of glittering images and the themes of a bright future. The images in these three resistanee
poems are absorbed within one another and eomprise almost a part of an epopee of liberation.

Keywords: Paris, Nazi üeeupation, Resistance Poetry, Eluard, Desnos, Chennevi~re,lmages
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i. Introduction
Nous envisageons de degager les image s de Paris dans trois poemes composes sous

l'occupation nazie: Courage d'Eluard, Paris occupe de Chenneviere et Le Veilleur du
Pont-Au-Change de Desnos. Comme il s'agit ici des poemes dits de circonstance, nous
brosserons d'abord la situation historique suivie d'un tableau de Paris occupe.

Le 3 septembre 1939, a la suite de l'occupation de Pologne, la France declare la
guerre a l' Allemagne. Mais faute de sources pour une offensive militaire, elle mene une
politique de defense. On fonde des barrieres considerees infranchissables telle la Ligne
Maginot. Commence ainsi une attente interminable appelee "drôle de guerre". (Remond,
1988 : 270). Enfin, les Français sont surpris par les Allemands qui franchissent leurs
frontieres de 1'0uest. Paris tombe le 14 juin 1940. Le Marechal Petain signe l'armistice
qui divise le pays en deux. Paris restant dans la zone occupee, le gouvemement
cOııaborateur de Petain doit s'installer a Vichy. L'occupation de la France entİere se
complete en 1942.

Ala suite de l' Armistice, a la B.B.C.,le General de Gaulle convoque les Français a
resister. On fonde partout des organisations refractaires. En 1943 un ex-prefet, Jean
Moulin reunit la Resistance interieure sous le toit du Conseil national de la Resistance
(C.N.R.) constİtue de representants des differentes tendances politiques. Arrete et
torture par Klaus Barbie, il va mourir quelques jours apres la fondation du C.N .R. La
creation de la force civile des collaborateurs, dite la Milice et la deportation des jeunes
gens pour le travail obligatoire rendent la Resistance de plus en plus populaire.

La Liberation commence le 6 juin 1944 par le debarquement en Normandie des
allies. Paris est sauve le 25 a06t 1944.

II. La Resistance et les intellectuels

Les intellectuels français ne eMent point devant l'occupant. Le Comite national des
ecrivains se constitue de noms illustres tels Politzer, Paulhan, Eluard, Sartre, Morgan,
Camus, Mounin, Seghers, Aragon et Triolet. Certains ecrivains se lancent dans le
combat de guerilla, tels Malraux et Char. A Paris, les etudiants et les universitaires
fondent une organisation clandestine, Maintenir. Le groupe du Musee de I'Homme fait
paraitre L'Universite Libre et Resistance. L'Humanite fait appel a la lutte de
I'independance. Lacoste et Pineau publient l'hebdomadaire Liberation. Camus et Pia
dirigent la periodique Combat. A la Soroonne, on fait paraitre une autre periodique, La
De/ense de la France. Les lyceens publient La Releve et Va/my. Les mini-joumaux
clandestins donnent un compte rendu des activites des resistants.
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Les Editions de Minuit, dirigees par Lescure, Vercors, Paulhan, Eluard, Aragon et
Mauriac, occupent une place partieuliere dans la Resistance intellectuelle. On y publie
clandestinement des livres et des revues litteraires qui contiennent des articles ecrits par
Bellanger, Cassou, Fouchet, Queneau, Sartre, Seghers, Tardieu et Triolet.

Les poetes surtout jouent un grand rôle dans la Resistance. Des lyceens de Paris
diffusent en cachette des poemes de Prevert. Jean Tardieu et Francis Ponges travaillent
dans un mouvement clandestin, Chantiers intellectuels et artistiques. De nombreux
poetes sont arretes, assassines ou deportes par la Gestapo. Ainsi perit une jeune
poetesse, Adette Humbert-Laroche, pendant sa deportation. Un vieux poete, Louis
Mandin, devient lui aussi victime de la barbarie nazie. il est torture a mort par les
bourreaux a croix gammee.

Cette attitude n'est pas nouvelle pour bien des poetes français qui ont deja pris
position contre le franquisme. Une revue dirigee par Seghers, P.C. 40, (Poetes casques
1940) commence aparaitre avant I'occupation allemande et reserve beaucoup de place
ala poesie engagee. Le demier numero de cette revue publie le Manifeste de l'Ecole
franfaise dans lequel les poetes s' expriment ainsi: "Ce qui est en jeu ce n' est pas
seulement notre terre, nos villages, nos richesses, mais notre ame, nos croyances, notre
langue, notre genie et tout ce que celui-ci a de plus secret, de plus incommunicable,
notre poesie." (Seghers, 1974 :47). A la suite de l'occupation, P.C. 40 se transforme en
Poesie 40, qui informe la zone sud des evenements litteraires de Paris.

Les Français n'oublient pas le combat mene par les poetes. Deux mois apres la
liberation de Paris, on organise une soiree presidee par De Gaulle: Hommage aux
poetes de la Resistance. Neanmoins, ce respect a l'egard des poetes resistants et de leur
poesie n' est pas unanime. Quelques critiques n' approuvent pas cette forme de poesie
circonstancielle et lui attribuent un caractere "evenementiel, passager, ephemere".
(Gaucheron, 1974 :6). Azema accuse ces puristes, a son tour, d'avoir choisi le silence a

I' egard des crimes commis par I' occupant et ses collaborateurs. (1979 : 263). Gaucheron
va plus loin dans sa defense des poetes engages et il rejette meme I' appellation "Poesie
de la Resistance" la prenant pour une sorte de mepris, "une etiquette donnee" ala poesie
composee dans une certaine circonstance par ceux qui veulent illegitimer la Resistance.
(1974 :14).

Certes ces poemes sont ceux de circonstance. il s'agit du parti pris par des poetes
dans la lutte contre les crimes de l'humanite. A reprendre les phrases de Seghers, c'est
la poesie de i 'homme "a nouveau mis en croix, sur le bucher ou sur la roue".
(Seghers, 1974: 27). Ces poemes d~stribues sous le manteau, radiodiffuses et meme
parachutes jouent le rôle d'unificateur des Français contre les occupants nazis et leurs
collaborateurs. Bien des poemes de resistance comme ceux que nOU5allons etudier sont
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doues d'une double valeur ethique et poetique. En effet, la poesie de la Resistance
"depasse largement les circonstances qui l'engendrent" et "survit admirablement a
l' evenement historique". (Özmen, 1997 : 90).

III. Paris sous l'occupation nazie

Ala suite de l'occupation, l'Etat major allemand s'installe a Paris. La ville n'est pas
d6truite par des bombardements. A part la croix gammee qui remplace le drapeau
tricolore et les uniformes gris-verts des soldats allemands, elle garde son apparence
habituelle. Les occupants, leurs collaborateurs, les trafiquants du marcM noir jouissent
de la beaute de Paris.

Mais les habitants moyens souffrent du manque de denrees alimentaires ainsi que de
l'humiliation. Le racisme s'etend partout comme la peste. Les Juifs sont implacablement
opprimes. Portant une etoile jaune pour etre facilement reconnus, ils sont exclus des
lieux publics. Les quartiers juifs de Paris sont cemes, des Juifs de tout age sont deportes
aux camps de concentration. Les intellectuels, cibles favorites des regimes totalitaires,
figurent eux aussi parmi les premieres victimes du nazisme. Le Pen-Club est le premier
lieu pille par les occupants. lls devastent les bibliotheques et detruisent plusieurs
documents sur l'histoire litteraire.

La jeunesse de Paris ne digere pas cette humiliation. Ainsi nait spontanement le
mouvement appele "zazou" des jeunes qui manifestent un gout particulier pour le jazz
et le cinema americain et qui se distinguent par leurs cheveux longs. Ne pouvant point
supporter cette forme de revolte, la police et les collaborateurs commencent, en 1942, "a
chasser le zazou". (Azerna, 1979 :151). Quant ala jeunesse organisee de Paris, elle se
trouve au coeur du combat, au sein des organisations clandestines et des mouvements
intellectuels. A la suite des manifestations du novembre 1940 sur la place Etoile, une
dizaine de jeunes sont tues, plusieurs sont blesses et arretes; l'Universite et certains
lycees sont fermes.

Donc, Paris symbolise la dignite nationale pendant l'occupation. Surtout apartir du
debarquement des allies en Normandie, on mene un combat sans ega! a Paris. Du 6 juin
jusqu'a la liberation de la ville qui commence le 19 aout, on organise partout des greves,
des manifestations, des sabotages. Du 19 au 25 aout, les Parisiens instaurent des
barricades partout; des milliers sont fusilles par l'ennemi. Paris est libere le 25 aout
1944, grace au combat Mroıque des resistants ainsi qu'aux travaux des forces alliees.

ıv. Les Images de Paris occupe

Les poemes que nous allons etudier sous ce titre refletent les images d'une ville
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capitulee mais insoumise. Ces images sont tellement liees les unes aux autres qu'une
dissociation entre les poemes nous semble impossible. Paul Eluard, Andre Chenneviere
et Robert Desnos deviennent ainsi les auteurs d'un seul poeme epique. En effet, toute la
poesie de la Resistance est une vaste epopee, "une nouvelle chanson de geste" dont le
heros est le Resistant inconnu. (Özmen, 1997 : 90).

Eluard, poete fecond de la Resistance, est l'un des membres actifs du Front nationaL.
A Paris, il publie Le Livre ouvert i en 1940. Le Livre ouvert LI parait deux ans plus tard.
Quelques uns de ses poemes sont publies dans la Poesie 42. Une revue gaulliste qui
parait a Londres parachute sa Liberte sur la France avec les armes. Le 14 juillet 1943,
il edite la premiere anthologie de la Resistance, Honneur des poetes. En 1944, Eluard
dirige une autre anthologie, L'Eternelle Revue. Parmi ses pseudonymes, Lucien et Jean
du Haut sont !es plus connus. Courage est publie pour la premiere fois en 1943 et repris
dans plusieurs publications clandestines.

Andre Chenneviere dirige la section litteraire de L'Humanite avant l'occupation. il
ecrit Paris occupe en fevrier 1944. Le poete meurt a 36 ans pendant les jours de la
liberation de Paris. Un soldat allemand tue le jeune homme le 20 aoı1t 1944 devant la
Gare de l'Est a cause d'un brassard tricolore qu'il porte.

Desnos, lui aussi, est membre d'une organisation clandestine, Agir. En avril 1943,
parait Etat de Veille. La meme annee connait la publication d'un autre recucil du poete,
Ce coeur qui haissait la gue"e aux Editions de Minuit. Ses pseudonymes sont Lucien
Gallois, Valentin Gallois, Pierre Andier, Cancale. Arrete et deporte par la Gestapo, il
meurt du typhus en Tchecoslovaquie peu apres la liberation de ce pays. Le Veilleur du
Pont-Au-Change de Robert Desnos parait le premier mai 1944 dans Europe, le jour ou
son poete entre au camp de concentration.

Courage et Paris Occupe commencent par les scenes tragiques de Paris des annees
noires. C'est la misere qui se revele dans les trois vers d'Eluard ou les repetitions,
l'anaphore, l'assonance et l'alliteration, renforcent le ton lyrique du poeme:

Paris a froid Paris a faim
Paris ne mange plus de marrons dans la rue
Paris a mis de vieux vetements de vieille

Ces vers sont lourds d'images de la misere de Paris occupe et des jours obscurs ou
les Parisiens souffrent de la disette: le charbon, le pain, l'habillement sont rationnes et
ne sont trouves qu'au marche noir.

A !'image de la pauvrete, s'ajoute celle du malheur:

Plus de malheur encore est impose aux pauvres

La misere et le malbeur affaiblissent la ville. Paris est "malheureux", "ses
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travailleurs" sont "affames" et la ville "erie au seeours". Le poete met en seene le drame
d'une ville en l'humanisant. Paris personnifie ressemble a une vielle femme en guenille,
frappee par le froid et la faim. L'image visuelle de la misere de la ville est renforeee par
sa "nudite", sa "paleur" et sa "maigreur".

Dans Paris occupe, le malheur qui regne sur la ville est souligne par les deseriptions
des rues, des murs, des boutiques et des habitants de Paris. Done Chenneviere depeint
la misere et le malheur de la ville par les elements qui la eonstituent. Le premier vers
resume eet air etouffant de Paris en deuil dans une image visuelle et sonore tout en
creant I' atmosphere de la guerre avee une alliteration sur "r" :

Rues grises, resonnantes, desertes et tristes

Ensuite, la misere est depeinte a travers les murs, images de la pauvrete:

Murs decrepis OUs 'eta le en larges taches
Une lepre multicolore

Cette misere se veut eonerete en tant que morale si l'on prend "taches" et "lepre" en
leur double sens. Dans ees deux vers, apparaıt d'abord l'image d'une ville negligee avee
ses murs deerepis, taebes et lezardes. S'ajoute a eette image de la pauvrete, un dedin
moraL. Ainsi Paris semble-t-il souille, taebe d'une epidemie. La "lepre" en tant que
maladie medievale evoque la "peste" , et eela est desormais i' appellation du fascisme qui
se repand vite sur le eontinent entier en decimant une partie de l'humanite. Ses vietimes
ne sont pas seulement les Juifs mais aussi des gens honnetes de toutes raees qui ne
eMent pas devant la barbarie des oeeupants.

La disette se fait sentir dans deux vers de Paris occupe, d'abord dans une
eomparaison, "Boutiques eomme des coquilles vides"; ensuite, dans un tableau touehant
de la famine, "Foules que marquent les soucis du ventre".

Neanmoins, les habitants sont epuises, desesperes, malheureux. La eohabitation avec
l'ennemi engendre chez eux une fatigue morale, nee de la honte d'avoir soumis et du
desespoir de retrouver les souvenirs heureux du passe. L'emploi de l'anaphore dans ees
vers renforee i' image du malheur:

Foules mornes aux traits tires
Foules aux epaules courbees
Courbees sous le poids d'unefaute,
Foules sans joie m'khant des regrets
Et des souvenirs perdus.

Les premiers vers d'Eluard et de Chenneviere refletent parfaitement la misere, la
fatigue et le desespoir d'une ville eapitulee tandis que le poeme de Desnos peint un autre
aspeet de Paris. Le VeUleuT du Pont-au-Change introduit le tableau d'une ville
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insoumise. il represente les scenes d'une veritable guerre en employant des images
vives. Elles sont visuelles:

Vers le nord un incendie lointain rougeoie dans la nuit

il la fois olfactives:

Le vent du sud m' apporte unefumee aere

et friquemment sonores:

J' entends passer des avions au-dessus de la ville.
Vers l' ouest j' entends des explosions.

Toutes ces scenes incamees dans Le Veüleur du Pont-Au-Chonge raniment I' image
d'une ville insoumise ou regne une lutte interminable. Veffet des bombardements et des
sabotages est tellement vif que l'on croit voir des feux, entendre des bruits terribles des
bombes et sentir I' odeur etouffante qui en exhale.

La guerre de Desnos ne se bome pas ii Paris, mais secoue le monde entier et le poete
en releve des scenes terribles qui associent l'image de la guerre ii celle d'une ogresse
ensanglantant le monde entier.

Des quatre coins de l'horizon il travers les obstacles du globe,
Avec des parfums de vanille, de terre mouillie et de sang,
D'eau saMe, de poudre et de buchers,
De baisers d'une geante inconnue enfonçant il chaque pas dans la terre
grasse de chair humaine

Le virus de la peste brune contamine toute l'Europe; les ogres ii croix gammee
egorgent les enfants du vieux continent. Dans un pays lointain, continue la meme guerre,
en "Russie flambant dans la neige". Cette image nous touche par I' opposition qu' elle
porte entre la chaleur et le froid, la rougeur du feu et la blancheur de la neige.

A part les images de la guerre, Desnos d6crit vivement le malheur qu' elle fait naitre.
Comme Courage et Paris occupe, Le Veilleur du Pont-au-Chonge parle de la "fatigue"
et de la "douleur" de Paris. Les "rues" de Paris de Desnos sont "desertes" comme celles
de Chenneviere. Chez Eluard et Chenneviere, ce malheur est commun ii tous les
habitants de Paris. il s' agit dans leurs poemes de la souffrance morale d'une ville entiere
tandis que chez Desnos, le malheur est plus concret. Dans le vers suivant qui brosse
l'image obscure des prisons il evoque la souffrance physique des detenus :

Autour du donjon le bois de Vincennes epaissit ses tenebres

Le bois de Vincennes ainsi personnifte est une synecdoque qui designe tout Paris en
tant que prison et tous ses habitants en tant qu'esclaves.

Certes, pour mieux saisir le sens de ce vers il faut rappeler que la Gestapo se sert du
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Chateau de Vincennes comme prison et centre d'execution. Cela prepare un autre
tableau de souffrance, "des cris dans la direction de Creteil" ou la cmaute de l'ennemi
est animee par l' effet sonore de l' alliteration sur "r". La souffrance est explicite dans le
vers suivant ou Desnos reflete l'aspect le plus emel de l'occupation, la torture
systematique. Desormais, on songe aux victimes de la persecution nazie:

us cris de souffranee de nos freres tortures par les Allemands d'Hitler.

Paris est maintenant le lieu ou la race humaine est traitee avec le plus grand mepris.
Pour Chenneviere c'est une "ville souillee", la meme image de salete est traitee dans les
poemes d'Eluard et de Desnos. Eluard pense que Paris va se "liberer" "de la boue" ,
c'est-a-dire de la honte imposee par l'occupant. Quant a Desnos, chez lui, la salete et la
haine sont refletees par l'image ignoble de l'ennemi tue "tout a l'heure" par le veilleur:

IL est mort dans le ruisseau, l'Allemand d'Hitler anonyme et har,
La face souillie de boue, la mimoire dija pourrissante.

Quand Chenneviere appelle Paris "ville souillee", il evoque la laideur de son
occupant avec ses bottes et son uniforme. Menager souligne la frequence de l'emploi
des images de botte et d'uniforme allemands dans la Poesie de la Resistance en tant que
symboles de l'oppression. (1974 :161). L'utilisation frequente de cette image par les
poetes reduit le soldat nazi a une simple machine de guerre. Done le poete de Paris
oü.upe exprime sa haine a l'egard de l'envahisseur en creant une image sonore et
visuelle de Paris profane par les bottes et les uniformes de I' ennemi.

Vil/e souillie et eomme morte
Ou le martelement des bottes
Eeorehe les trottoirs et le silence.
Uniformes eouleur de poison,
Couleur de mort, eouleur de plomb.

Cet accent mis par le poete sur la couleur de son uniforme sert a designer le soldat
nazi en tant que meurtrier. Le vert, couleur de poison et le gris, couleur de plomb,
s'assoeient pour ereer une seule image, eelle de l'assassin. La presenee etouffante de la
mort s'aggrave par une autre image qui la suit:

Ilflotte une odeur d'assassinat

tandis que flotte sur les bitiments officiels de Paris oeeupe, le symbole des assassins, la
croix gammee.

Quant a Eluard, il renverse l'image de bottes dans Courage pour faire valoriser
l'humanite et la prouesse du Resistant sans easques, ni bottes. Done, le soldat de la
Liberation apparait en tant qu'homme de ehair et d'esprit, qui se revolte afin de
conserver les valeurs humaines contre l'image immora1e de l'outil de guerre et
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d' oppression du soldat allemand:
Nous qui ne sommes pas casques
Ni bottes ni gantes ni bien eleves

Desnos, il son tour, tue le soldat nazi dans son poeme comme s'il voulait effacer
l'image affreuse de l'ennemi chausse de bottes lourdes:

Prevenu par son pas lourd sur le pave sonore,
Moi aussi j'ai abattu mon ennemi.

Plus tard, il aneantit cette cruelle image de soldat nazi il pas lourds et la substitue par
une image heureuse, celle du guerrier français il pas doux au moment de la liberation:

Au moment ou le crepuscule en bottes de paille entrera dans vos maisons.

En employant "crepuscule", Desnos devient le messager d'une bonne nouvelle, celle
de l'avenement des jours illumines. Mais Paris doit longtemps souffrir de l'obscurite
avant d'atteindre la lumiere. Cette attente silencieuse de la ville donne beaucoup de
peine il Chenneviere. 11exprime son malheur dans cette image du desespoir peinte de
couleurs de deuil, le bleu et le noir:

Dans le clignotement bleu des nuits sinistres

Pourtant, c'est le demier vers pessimiste du poete. Son desespoir disparaıt quand il
brosse l'image d'un Resistant qui dechire les obscurites par sa lame brillant en pleine
nuit:

Eclair malsain etfroid d'une lame qui tue

Si Paris attend, si Paris est silencieux, il ne s'agit pas d'une soumission lache. Ce
silence terrible contient les germes d'une revolte. La ville humanisee ressemble il une
femme honnete qui ne se donne pas aux tyrans dans les vers de Chenneviere ou la
repetition de Paris et I' opposition entre "soumise" et "se refuse" evoquent I' emotion:

Paris se tait, Paris attend:
Non en fille soumise
Mais en vil/e qui se refuse
Dans un silence dangereux
Et qui n' est point le sommeil.

L' image de Paris comme une ville en sommeil et en tenebres n' est pas frequente dans
Courage. Humanise encore, le Paris d'Eluard, quoique endormi, est capable de se tenir
droit:

Paris dort tout debout sans air dans le metro

Ce sommeil, loin d'evoquer la soumission, rappelle plutôt le sentiment de
de.sobeissance. Quant il l'air etouffant et I'image obscure du metro, on s'en debarrasse
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vite par i' avenement des vers pleins de vie et de chaleur humaine dans lesquels les
repetitions soulignent la joie de vivre:

C'est l'air pur c'est lefeu
C'est la beaute c'est la bonte

Plus tard, avec la comparaison de la ville il une source de lumiere, cette obscurite
disparait il jamais:

Paris tremblant comme une etoile

Dans Le Veilleur du Pont-au-Change la nuit est un espace temporel correspondant
tres bien il la mission du veilleur:

le suis le veilleur de la rue de Flandre
le veille tandis que dort Paris.
le suis le veilleur du Point du lour
La Seine se love dans l'ornbre...

Done, la reprise de la nuit n'evoque pas une ville silencieuse, au contraire elle
esquisse Paris en pleine guerre. Le veilleur de la Poterne des Peupliers entend des
"rumeurs incertains et des rales" "qui se dissolvent" partout dans la ville:

Au sud, au nord, ill'est, ill'ouest,
Ce ne sont que fracas de guerre convergeant vers Paris.

La nuit, chez Desnos, loin d'etre tranquille, represente le temps des turbulences
d'une ville agitee:

Cette nuit de tempete sur Paris seulement dans sa fievre et sa fatigue

Cette fatigue n'est point morale, c'est la consequence d'une lutte interminable. Ainsi
le sommeil ne reflete aucune soumission, mais il evoque le repos du Resistant:

le vous salue vous qui dormez
Apres le dur travail clandestin
Imprimeurs, porteurs de bombes, deboulonneur de rails, incendiaires
Distributeurs de tracts, contrebandiers, porteurs de messages

Le poete esquisse Paris revolte par ceux qui contribuent a la Resistance; qu'ils se
livrent aux armes ou il la propagande, qu'ils soient jeunes ou ages, n'importe. Surtout
les images contrariees mais fraternisees des Resistants de tout age excitent I' emotion:

...tous qui resistez, enfants de vingt ans au sourire de source
Vieillards plus chenus que les ponts, hommes robustes, images des
saisons

Cette image du combattant qui figure en pleine nuit correspond parfois au deuil de
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Paris occupe comme dans les vers suivants ou les voix des Resistants sont comparees
aux oiseaux migrateurs:

us voix qui viennent d'ici quand la nuit tombe,

Et qui volent longuement il travers les etendues
Comme des oiseaux migrateurs qu'aveugle la lumiere des phares
Et qui se brisent contre les fenerres du feu

Desnos brosse une ligne variee de Resistant tandis que chez Eluard, l'image du
combattant est unique, concentree au sein de la ville. La ville entiere est une arme de
liberation. Dans sa lutte d'honneur, elle ne perd point de sa finesse; humanisee, elle est
belle comme tout:

Tout ce qui est humain revele en tes yeux
Paris ma belle ville
Fine comme une aiguille forte comme une epee

Cette image de beaute et de finesse, dans laquelle la ville est comparee a une aiguille,
semble evoquer la silhouette de la Tour Eiffel. La deuxieme comparaison, qui assode
Paris a une epee, demontre la fermete de Paris dans cette guerre. Les Nazis ont beau
omer la Tour Eiffel par un V gigantesque, cette Tour etablie sur le Champs de Mars
evoque le centenaire de la Revolution avec ses 1789 marches en fer et ainsi reste-t-elle
le symbole des valeurs republicaines.

Quant au Resistant de Paris Occupe, quoique moins ostensible, il est la comme un
danger imperceptible:

Une autre foule invisible travaille
Comme un levain
Paris attend et reprime sa colere

Cette comparaison de la foule invisible a un levain revele une lutte latente et
grandissante et cree l'image redoutable du Resistant. Paris humanise attend patiemment
pour se venger de son envahisseur. Done la revolte passiye se transforme en une guerre
declaree. L'emploi de l'epithete "autre" donne un caractere tres particulier a cette
"foule" en la distinguant de la foule visible du debut, marquee par ses soucis et ses
regrets. En effet, les liens de fratemite les unissent:

Eluard, lui aussi, fait appel au sentiment de fratemite afin d'encourager les
Resistants:

Freres ayons du courag~

et leur rappelle le martyre de leurs compatriotes tout en creant une atmosphere de
prouesse a I' aide de cette image du sang et du coeur:
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Les meilleurs d'entre nous sonts morts pour nous
Et voici que leur sang retrouve notre coeur

Le sentiment de fratemite efface enfin tout ressentiment. Le poete veut liberer tous,
meme ses ennemis, du joug du nazisme. L'espoir que revelent les demiers vers de ce
poeme a caractere national, demontre le desir du poete d'etablir une solidarite
intemationale.

Ces esclaves nos ennemis

Vont se lever

Le caractere fratemel et solidaire se fait mieux sentir dans le poeme de Desnos,
d' abord par i' emploi frequent de "camarades", mais surtout par la proliferation
progressive du Resistant. Le veilleur d'une rue ou d'un pont de Paris se transforme en
plusieurs combattants de la Liberation. Ainsi "je", devient "nous", et "nous" devient
"vous". La fratemite des hommes se revele dans cette image de solidarite internationale
ou le monde entier est desormais un vaste champ de bataille:

la terre est un camp illumine de milliers de feux

Neanmoins, Le Veilleur du Pont-Au-Change demeure le poeme de Paris, en
reprenant plusieurs fois le Pont-au-Change qui se trouve au centre ville. Les autres
localites appelees l'encerdent du nord, du sud, de l'est et de l'ouest. Le poeme entier est
l'image de Paris qui devient le centre du monde combattant au nom de liberte.

S'il faut parler des poemes d'Eluard et de Chenneviere, ils sont purement parisiens,
toute la lutte se passe a Paris et pour Paris. Enfin, cette lutte aura une fin heureuse,
comme le predit Chenneviere, le sang de Paris "a coule pour la demiere fois".

Ce moment espere de la liberation est represente dans les images lumineuses creees
par Eluard: "un rayon" qui "s'allume", "notre lumiere" qui "revient". Le moment de la
delivrance est associe a la sortie des tenebres, et la naissance du printemps annonce la
proximite des jours du bonheur. L'emploie de "Et", et l'insistance sur "matin" excitent

I' emotion dans cette image de liberte:

Et c'est de nouveau le matin un matin de Paris
La pointe de la delivrance
L'espace du printemps naissant

Dans Le Veilleur du Pont-au-Change, la proximite de la delivrance est evoquee par
un vocabulaire propre a la liberte et au bonheur. Tout d'abord, le poete compose un vers
d'un seul mot, sans artide, "Liberte". Ensuite, l'espoir de la liberte "de demain" est
evoque par un lexique de lumiere: "jour", "lumiere", "phare", "illumine", "feu",

"matin", "soleil", "bonjour". La reprise frequente de "bonjour", et l' emploi du futur
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proche ou la lumiere l'emporte sur l'obscurite, creent une image heureuse annonçant la
liberte.

Bonjour, bonjour, le soleil va se lever sur Paris
Meme si les nuages le cachent il sera la.

Le poeme de Desnos aboutit ainsi a l'espoir comme ceux d'Eluard et de
Chenneviere. En effet !es poetes creent l'image d'une ville qui souffre mais qui ne se
rend pas. lls brossent les tableaux de sa misere, de sa honte, de son malheur ainsi que de
son espoir, de son courage et surtout de sa lutte heroıque.

V. Conclusion

Les poemes que nous venons d'etudier raniment Paris occupe en donnant des
instantanees vives d'une ville capitulee mais insoumise. L'image de la ville rappelle a
la fois sa condition tragique lors de l' occupation et aussi le renom de Paris en tant que
ville insoumise. Devenu berceau des emeutes des le XIVe siecle ala suite de la revolte
populaire d'Etienne Mareel, Paris est le symbole de liberte le 14 juillet 1789, le jour ou
les Parisiens prennent la Bastille. La ville reste toujours le symbole d'egalite, surtout
grace aux habitants de ses quartiers populaires qui luttent et meurent en 1848 pour leurs
droits democratiques. Les soldats, qui refusent en 1871 de tirer sur les insurges,
affermissent la renommee de la capitale en tant que symbole de la fratemite.

En depit de la difference dans leur forme et dans leur evolution, ces trois poemes
fusionnent pour en faire un, comme s'ils etaient les parties d'une vaste epopee composee
par de verİtables heros. Toutes les images naissent de I'experience vecue des poetes et
tous les sentiments evoques sont eprouves par eux-memes. D'ou leur sincerite
emouvante.

Enfin, les propos d' Aragon sur la Poesie de la Resistance peuvent mieux conclure
cette etude: "Quand a Vichy regnait la Vieille Chevre bleue et son ministre, qui avaİt
i' air d' un pouce gras sur la France, il se produisit un fait aussi singulier que lorsque dans
le tombeau Aladin frotte la lampe eteinte" dİt-il. (Seghers, 1974 : 120). Certes, ces trois
poemes que nous venons d'etudier, comme milliers d'autres, ont affermi l'espoir des
combattants.
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